
RDC : l'influent cardinal Laurent Monsengwo est décédé à Paris

    @rib News,Â 12/07/2021Â â€“ Source AFP  L'influent archevÃªque Ã©mÃ©rite de Kinshasa, Laurent Monsengwo Pasinya
(photo), voix critique des rÃ©gimes qui se sont succÃ©dÃ© en RÃ©publique dÃ©mocratique du Congo, est mort dimanche prÃ¨s
de Paris Ã  81 ans, aprÃ¨s avoir longtemps jouÃ© un rÃ´le politique de premier plan. Mgr Monsengwo avait Ã©tÃ© Ã©vacuÃ© lundi
en France "dans un Ã©tat critique", selon son diocÃ¨se, pour des soins appropriÃ©s. Les causes de son dÃ©cÃ¨s n'ont pas Ã©tÃ©
prÃ©cisÃ©es.  
  Le cardinal Fridolin Ambongo, archevÃªque de Kinshasa, "a la profonde douleur d'annoncer Ã  la communautÃ© chrÃ©tienne
catholique et Ã  toutes les personnes de bonne volontÃ© le dÃ©cÃ¨s du cardinal Laurent Monsengwo, ce dimanche 11 juillet
en France (Versailles)", a indiquÃ© dans un communiquÃ© l'archidiocÃ¨se.  Les Ã©vÃªques de France ont saluÃ© de leur cÃ´tÃ©
"une grande figure de l'Eglise Congolaise". "Homme de paix, il s'est inlassablement engagÃ© pour le dialogue et la
rÃ©conciliation dans son pays. Homme de dÃ©termination et de courage, il a dÃ©noncÃ©, sans concession, les dÃ©rives et les
compromissions politiques dont il Ã©tait tÃ©moin, ont-ils Ã©crit dans un communiquÃ©.  Une des "rares personnalitÃ©s
congolaises qui faisait l'unanimitÃ©"  A l'annonce de sa mort, les cloches de la cathÃ©drale Notre-Dame du Congo ont
retenti. Un sacristain est venu installer l'effigie du prÃ©lat dÃ©funt Ã  l'autel alors que des femmes, en pleurs, commenÃ§aient
Ã  affluer dans l'Ã©glise, a constatÃ© une journaliste de l'AFP.  Enfant de la famille royale de l'ethnie Sakata, Laurent
Monsengwo Pasinya est nÃ© le 7 octobre 1939 Ã  Inongo dans la province de Mai-Ndombe (ouest de la RDC). Il a Ã©tÃ©
ordonnÃ© prÃªtre en 1963, puis Ã©vÃªque en 1980 par le pape Jean-Paul II Ã  Kinshasa.  Il est d'abord Ã©vÃªque auxiliaire
d'Inongo, puis mutÃ© en 1981 Ã  Kisangani en province Orientale (nord-est) comme Ã©vÃªque auxiliaire. Sept ans plus tard, il
est portÃ© Ã  la tÃªte de l'archevÃªchÃ© de cette ville.  Premier Africain docteur en sciences bibliques, cet intellectuel jouissait
d'un grand prestige en RDC pour son rÃ´le majeur dans l'ouverture dÃ©mocratique au dÃ©but de la dÃ©cennie 1990, alors
qu'il Ã©tait archevÃªque de Kisangani et prÃ©sident de la confÃ©rence Ã©piscopale nationale.  Initiateur en 1990 d'un
mÃ©morandum demandant plus de libertÃ©s au marÃ©chal Mobutu, au pouvoir depuis prÃ¨s de 30 ans, Laurent Monsengwo
Ã©tait alors considÃ©rÃ© comme "un personnage incontournable, le cerveau moteur de la poussÃ©e vers la dÃ©mocratie", selon
les Ã©crivains Roger Gaise et Isidore Ndaywel dans un livre consacrÃ© au prÃ©lat.  Pour l'ex-dÃ©putÃ© Gilbert Kiakwama,
tÃ©moin de cette Ã©poque agitÃ©e, Laurent Monsengwo Ã©tait "la passerelle idÃ©ale", une des "rares personnalitÃ©s congolaises
qui faisait l'unanimitÃ©".  VÃ©ritÃ© et justice  Il est Ã  Kisangani lorsqu'Ã©clate en 1996 la premiÃ¨re guerre du Congo, qui verra
Mobutu, abandonnÃ© par les occidentaux, chassÃ© l'annÃ©e suivante par les rebelles de l'Alliance des forces dÃ©mocratiques
pour la libÃ©ration (AFDL) de Laurent-DÃ©sirÃ© Kabila, fortement appuyÃ©s par le Rwanda.  Rapidement, Monsengwo se
montre critique du nouveau pouvoir, attitude qu'il conservera aprÃ¨s l'accession Ã  la tÃªte du pays de Joseph Kabila, Ã  la
suite de l'assassinat de son pÃ¨re en 2001, en pleine deuxiÃ¨me guerre du Congo (1998-2003).  Pendant ce conflit d'une
extrÃªme violence, il dÃ©nonce les crimes commis par les belligÃ©rants dans sa ville, et doit, pour sa sÃ©curitÃ©, vivre un
temps hors de Kisangani, pour le contrÃ´le de laquelle Ouganda et Rwanda se livreront des combats sans merci,
directement ou par milices congolaises interposÃ©es.  A la fin de la guerre, il ne participe pas Ã  la transition politique mais
reprend vite son rÃ´le d'aiguillon du pouvoir. En dÃ©cembre 2007, Mgr Monsengwo succÃ¨de Ã  la tÃªte de l'archevÃªchÃ© de
Kinshasa au cardinal FrÃ©dÃ©ric Etsou, dÃ©cÃ©dÃ© en janvier de la mÃªme annÃ©e.  Sous son impulsion, l'Ã‰glise catholique,
seule institution rÃ©ellement prÃ©sente sur l'ensemble du territoire et dont se revendique environ 40% de la population,
lance rÃ©guliÃ¨rement des mises en garde au pouvoir. Laurent Monsengwo est fait cardinal par BenoÃ®t XVI en 2010.  En
2011, le cardinal conteste la rÃ©Ã©lection de Joseph Kabila, en estimant que les rÃ©sultats de la prÃ©sidentielle de novembre
ne sont "conformes ni Ã  la VÃ©ritÃ©, ni Ã  la Justice". Ses dÃ©tracteurs l'accusent d'Ãªtre proche de l'opposition, ou de jouer le
jeu des Occidentaux: d'Ãªtre "un Blanc Ã  la peau noire".  Le prÃ©lat avait cÃ©dÃ© son fauteuil Ã  la tÃªte de l'archidiocÃ¨se de
Kinshasa Ã  Mgr Fridolin Ambongo en novembre 2018. Mais il Ã©tait toujours rÃ©guliÃ¨rement consultÃ© par des hommes
politiques de tous bords.  "Immense perte pour notre pays. Le cardinal Laurent Monsengwo Ã©tait une bibliothÃ¨que socio-
politique, un scientifique de haute facture, un prÃ©lat dÃ©vouÃ©, un dÃ©fenseur acharnÃ© des intÃ©rÃªts de l'Ã‰glise et du peuple
Congolais", a Ã©crit la ministre congolaise de l'Environnement Ãˆve Bazaiba.  
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